
Portraits de femmes

Ariel
Ariel portait en son sein une île oubliée

Ses ailes volées engendraient un affreux malaise

Lion des dieux qui domine le titanesque Atlas

Dont l’œil transperçait de folles énigmes célestes

Que l’esprit enfanté d’Aphrodite et d’Hermès

Avait scellées au fond de jarres faites de terre

D’une allure nonchalante la belle Ariel

Se rencontrait elle-même en un bel Apollon

Parmi toutes ces divinités qui pouvait

Sans trahir le sceau de plomb coulé et fondu

Dire si l’un et l’une ne dissemblaient de nous ?

Et Ariel arpentait les ruelles interlopes

Labyrinthe d’images que la cité des morts

Avait construit de ses mains pour y enterrer

Ce prénom et d’en faire jaillir le merveilleux

Aux ailes retrouvées
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